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Plan de la présentation

• La numérisation et la diffusion numérique à BAnQ
• Le projet Nouvelle-France numérique 
• La technologie pour la retranscription et l’édition 

numérique des documents manuscrits
• Les corpus de BAnQ mis à l’essai



Mission de BAnQ

BAnQ est à la fois une bibliothèque publique, une bibliothèque 
nationale, et des archives nationales
une bibliothèque publique, une bibliothèque nationale, et des archives nationales

Elle a pour vocation de rassembler, de préserver et de faire 
connaître le patrimoine documentaire québécois. 

Ce patrimoine est composé de millions de documents qui 
témoignent de l’histoire et de la culture des Québécois.



Une première révolution: la 
numérisation et la diffusion numérique



La numérisation et la diffusion numérique

• Un moyen efficace pour favoriser la recherche sur 
les fonds et collections

• Une numérisation continue des collections, depuis 
plus de 20 ans

• Une variété de documents numérisés, imprimés et 
manuscrits



Une offre numérique de plusieurs millions de fichiers 
diffusés via BAnQ numérique.

Numérisation et diffusion numérique à BAnQ



Une seconde révolution: 
l’océrisation



L’océrisation

Recherche avec le mot “Papineau” dans BAnQ numérique: 264 750 résultats !
Un potentiel immense pour la recherche. 



BAnQ à l’affût de partenariats porteurs 
pour: 

• assurer une meilleure visibilité à l’institution et son corpus 
documentaire;

• favoriser et faciliter la recherche dans ses fonds et collections;
• favoriser une meilleure connaissance de l’histoire et de la 

culture québécoises, à partir des documents de BAnQ.  

(...)



BAnQ à l’affût de partenariats 
porteurs 

Un partenaire pour accompagner BAnQ dans la 
prochaine révolution du milieu de la recherche 
documentaire... 



L’édition des documents historiques : 
entre accessibilité et choix éditoriaux





Contraintes de l’édition

• Des limites physiques, humaines et 
financières

• L’ampleur d’un projet d’édition : temps et 
moyens

• Enjeux propres à la recherche scientifique : 
non reconnaissance du  travail d’analyse 
documentaire

• Les choix éditoriaux induisent une lecture 
spécifique



Les enjeux de l’océrisation

• Démocratisation d’accès et marginalisation documentaire : le 
travail ardu avec les manuscrits



Les enjeux de la recherche dans les 
documents manuscrits à l’ère du numérique

● L’accès aux archives : démocratisation VS 

marginalisation

● Le besoin d’expertise paléographique

● L’absence d’homogénéité des données 

produites par les chercheurs et les centres 

d’archives

● Variabilité des types de documents

● La pérennité des données de recherche



Nouvelle-France numérique : 
un projet d’édition numérique à grande échelle

Objectif :

• Développer des outils informatiques qui
permettront aux chercheurs de mettre en
commun leurs données de recherche, afin d’en
faciliter la consultation et le traitement
numérique, ainsi que de permettre leur
enrichissement continuel.



Une approche historico-littéraire : 
le document comme texte et objet

La matérialité du document (structure, graphie,
ratures, illustrations, etc.) renseigne sur le
processus d’écriture et sur l’historicité du
document.



Un projet de partenariat et de 
recherche collaborative

Objectifs :
• Assurer la compatibilité et l’interopérationnabilité

des données numériques produites par les
chercheurs;

• Assurer la pérennité des données : permettre leur
correction et leur enrichissement graduel;

• Assurer que l’ouverture et le partage des données se
fasse dans le respect des mandats des centres
d’archives.



Démarche collaborative et
partenariale

1- Développer un dépôt numérique pour mettre en
commun le travail de recherche documentaire
effectué par tous les chercheurs;

2- Développer des protocoles de travail assurant
l’uniformité et la compatibilité des données
produites;

3- Appuyer les institutions d’archives dans leur
mission de faciliter l’accessibilité et à la mise en
valeur des collections grâce au numérique.



Le projet Nouvelle-France numérique : 
un dépôt numérique et un outil de 

recherche

• Images numérisées des documents d’archives

• Transcription automatisée

• Protocoles de travail collaboratif

• Balises structurelles et textuelles (encodage)

• Expertise en paléographie (Atelier permanent d’analyse 

documentaire de Dominique Deslandres)

• Interface de recherche et de consultation (prochaine étape)



Les partenaires

• Bibliothèque et Archives Canada

• Bibliothèque et Archives nationales du Québec

• Bibliothèque des livres rares et collections spéciales, Université 
de Montréal 

• Division de la gestion des documents et des archives, Université 
de Montréal

• Musée de la Civilisation de Québec

• Coopérative READ (Transkribus)

Autres

• Archives nationales d’Outre-Mer (Aix-en-Provence)

• Musée des Abénakis d’Odanak



Une vaste équipe… appelée à s’élargir

Équipe de direction :
• Catherine Broué (UQAR)

• Maxime Gohier (UQAR)

• Léon Robichaud (Université 
de Sherbrooke)

• Jean-François Palomino 
(BAnQ)

Autres chercheurs :
• Mehdi Adda (UQAR)

• Alain Beaulieu (UQAM)
• Arnaud Bessières (Université Laurienne)
• Philippe Charland (Collège Kiuna)
• Colin Coates (Glendon College)
• Dominique Deslandres (Université de 

Montréal)
• Helen Dewar (Université de Montréal)
• Alexandre Dubé (Washington 

University)
• Gilles Havard (CNRS-EHESS)
• Daniella Kostroun (Indiana University)
• Jean-François Lozier (Université 

d’Ottawa)
• Marie-Christine Pioffet (York University)
• Et beaucoup d’autres à venir…



Des corpus multiples 

• Collection des comptes rendus des rencontres 
diplomatiques franco-autochtones (Maxime Gohier)

• Relations d’exploration de la Louisiane (Catherine Broué)

• Dictionnaires en langues autochtones (Philippe Charland 
et Marie-Christine Pioffet)

• Cartes géographiques et toponymie (Jean-François 
Palomino)

• Le baillage de Montréal (Dominique Deslandres)



La technologie pour 
l’édition numérique des 
documents manuscrits

● La coopérative READ (Recognition and Enrichment
of Archival Documents) et le logiciel Transkribus

● Le balisage XML-TEI



Le logiciel Transkribus

• La spatialisation du texte

• La Reconnaissance des écritures manuscrites 
(RÉM) ou Handwritten Text Recognition (HTR)

• Le balisage

• La recherche



L’outil Transkribus et ses fonctionnalités



La spatialisation des transcriptions dans l’image



La Reconnaissance des Écritures Manuscrites (REM) ou 
Handwritten Text Recognition (HTR)







« Le XML TEI nous offre un cadre pour 

représenter tout ce que nous considérons 

important à propos d’un texte, et non 

pas uniquement son apparence, afin que 

les logiciels puissent agir sur les 

différentes caractéristiques identifiées, 

générant de nouvelles visualisations et 

de nouvelles perspectives. »

(Lou Burnard, Qu’est-ce que la Text Encoding 

Initiative?, Marseille, OpenEdition Press, (n.d.) [en 

ligne: ](généré le 04 novembre 2015), p. 10.

Qu’est-ce que la TEI (Text 
Encoding Initiative)?



• Identification et indexation des entités nommées (patronymes,

toponymes, ethnonymes) et des dates (formats chiffré ou

textuel);

• Identification et résolution des abréviations;

• Identification de passages incertains et proposition

d’alternatives;

• Identification des composantes structurelles du texte

(paragraphes, numéros de pages, appels, signatures, etc.);

• Identification d’entités non-textuelles (tableau, graphiques,

illustrations, etc.);

• Identification des interventions successives sur un document

(ajouts et suppressions de passages, changements de graphies);

• Précisions sur le support matériel et son état de conservation;

Le balisage XML-TEI



Les balises  structurelles 
servent à rendre compte de la 
forme.

• titres et sous-titres
• paragraphes
• numéros de page
• signatures
• légende
• dessins
• appel ou salutation
• etc.



Identification et description d’entités 
non-textuelles



Des balises 
textuelles  
pour rendre 
compte du 
contenu et 
faciliter le 
repérage

Une facilité d’utilisation
- copier-coller-cliquer
- Balises personnalisables en tout temps



Des balises textuelles pour rendre 
compte du processus d’écriture et de 

l’historicité des documents



La base de données constituée de différents corpus permet des 
recherches croisées (ex. toponymes ou termes en langues autochtones 
dans les glossaires et dictionnaires)



Les cartes anciennes contiennent une grande quantité de textes 
dans lesquels il n’est pas possible de chercher normalement



Une construction collective

• Un travail collectif de déchiffrement

• Un format ouvert de données

– La possibilité de corriger et d’enrichir les transcriptions

– Un balisage potentiel infini

– Le caractère ouvert du TEI-Consortium (possibilité d’ajouter 
des balises selon les intérêts de recherche)

• Transkribus et READ-Coop

– Un logiciel libre

– Un modèle coopératif: financement et coût d’utilisation

– De la formation à la technologie

• Plus le nombre de chercheurs participants sera grand, 
plus la base de données sera intéressante.



Les corpus de BAnQ visés par le 
projet 

• les ordonnances des intendants de la Nouvelle-
France (projet mené par Rénald Lessard)

• les actes notariés déposés au greffe de Gaspé et 
numérisés par BAnQ Rimouski (projet mené par 
Guillaume Marsan) 

• les registres du bailliage de Montréal (numérisation 
et traitement en cours par la professeure 
Dominique Deslandres)

• les cartes géographiques de la Nouvelle-France 
(projet mené par Jean-François Palomino)



Les ordonnances des intendants

• Personnage central de l’administration de la Nouvelle-France

• Intendant de justice, police et finances

• Documents qui touchent à tous les aspects de la vie quotidienne en 

Nouvelle-France : du règlement d’une chicane de clôtures  à la tenue des 

marchés publics, au prix des grains ou à l’exercice du métier de boucher

• Source parmi les plus précieuses que possède BAnQ

• 4287 ordonnances conservées par BAnQ Québec (E1,S1) couvrant la 

période 1705 à 1760

• 42 registres représentant 9490 pages déjà numérisées et accessibles en 

ligne dans Advitam.



BAnQ Québec, E1,S1,P1 
(Premier registre, première page)

• 1705

• En ordre chronologique

• Calligraphie 
relativement homogène

• Présence d’annotations 
marginales

Les ordonnances des intendants



BAnQ Québec, 
E1,S1,P1160

• 1720

• Calligraphie toujours aussi 

homogène

Les ordonnances des intendants



• Documents à forte  
valeur légale

• Documents 
préservés en 1760

• Publication 
partielle par 
Cugnet en 1775, au 
lendemain de 
l’Acte de Québec

Les ordonnances des 
intendants



• Nouvelles 

publications 

partielles en 1806, 

en 1854-1856, en 

1991 et en 2003

Les ordonnances des 
intendants



• Philippe Fournier 
reprend ces 
publications en 2011 
dans Au fil des édits. 

Chronologie 

reconstituée d’après 

les principaux édits, 

ordonnances, arrêts, 

lois et règlements 

émis sous le Régime 

français

• Non exhaustif et 

textes incomplets



Descriptions et images numériques mises en ligne en 
2003 dans Advitam

(À partir de l’inventaire publié par Pierre-Georges Roy en 1919)



Limites en terme d’accès

• Transcriptions manuscrites partielles à la fin 
du XIXe siècle (1705-1709, 1741)

• Impossible de faire des recherches dans les 
contenus

• Exemples : 
– mot « batture » : 5 mentions SEULEMENT par 

Advitam

– Personnage : Abbé Le Loutre : RIEN et il est 
pourtant mentionné au moins dans E1,S1,P4050



Les bénéfices pour BAnQ 

• BAnQ prend part à un projet faisant appel à des 
technologies de pointe de l’intelligence artificielle

• BAnQ récupère les retranscriptions textuelles issues 
de la reconnaissance de l’écriture manuscrite et 
peut les exploiter dans ses engins de recherche 
(BAnQ numérique et Advitam)



Exemples de ce qui 
pourrait être fait :

- Jugements et 
délibérations du 

Conseil souverain 
(BAnQ Québec, 

TP1,S28)



L’exportation de PDF enrichis de transcriptionsFichiers PDF enrichis de transcriptions « spatialisées »
(similaire aux journaux dans BAnQ numérique)



Les questions à se poser en cours de projet

• Quelles règles pour gérer le partage des retranscriptions 
entre chercheurs et partenaires? 

• Quel taux d’erreurs peut être considéré comme 
acceptable, pour une rediffusion dans les engins de 
recherche de BAnQ (BAnQ numérique et Advitam)?

• Quels corpus viser en priorité?

• Comment articuler un éventuel dépôt central des 
retranscriptions avec les outils de diffusion propres à 
chaque institution partenaire?



La parole est à vous…


